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41 trace en iii'appuyat sur des cojeetres pl.; (U il 1

fortes ? ette cu liosi--

M s;, qu'est devenue chêz e n remarqué cez c m,

t( des choses de ia nature (ule nous avo r ezoina
e11savons sonPro

lis son enfance ý? Ici encore nous -do:S s le teriain 'é

go. 'Anh collège de Nicolet, écrivit-il pi tard oo ar qua-

tant pas ménag la campagn, n o l ' uettait à notre dis-

tre Pour cultiver un carré de jardn qu'on t e premis-

position ; je réussis à avoir presqel chqu nl e reàir

P r ix p o r s u c c è s e nl o r tic u lt r J , d Sn 't no ti à s ui -

t'rangèV 
lotit nlotre direc-

vre le développemient des planteý etra r urniSsait des plants

teur, le bon et paternel M. Leprobo, notiulture du fetur at-

et des graines." Voilà les débuts en h or lcu ture d eu pla-

teur d erger ca lien. Ce goût pour la culture des plat-

t(-" idid et d'tt ,teiielit nie l'abandonnla jamai.t et se ra-

v a d (lae j s s aerd a es, d'aipllpn lous le verrons

hiva mêm0dan annisi fori , leurs élèVes

plus tard.-P>lusieurs collèges ontnibs j dagque
loccasioni de s 'initier - ces soins agréables du jardinage qui, en

llle temps, sont un exercice salutaire Poui

honiue et uine récréation du genre le plus sain. Les a cie LS

élèves de Chicoutiii et de SainteAn rie, h e pnel-

let l-s h ere x m om ents q ue leu ur chaque ii .ltelI s ~

éparation des parterres do t le soin l t était co e e t-

te étude, t ute pratique, du règue g8 er donc le excel-

lente ; parfois, il n'en faut pas plus pour doler le oût (en

histoie naturelle. Si l'on nie permet d'etrer notit -rameau

scène, c'est l'heureux succès da bouturage d'unit

de pl rnim onale, Wlld., qui, as Met insatiable. u)i

pira POUr la botanique une passio n pr¿iige de
i1 11 o s quand je voulus associer à t l e non o i ns des

Lefrane, des (des d'Horace et de l'Il ¿ule, celle 11011 ovrag pas-

Sio nnialte de la vie végétale, je trouvai aussitôt 1n do ag e

cis et d'intelligence facile, le Trait¿ e e Nicolet a-
de labbé Provancher lui-même ; mais 'colierd no a-

Vilit pas cu la partie si belle. EcoutoS-Q 10U5 racon-

ter l'échec de ses aspirations scientifiques :


